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en 2018, on continue !
Après une belle mobilisation des agent·es des CDAS le 23 novembre, poursuivons nos actions pour
obtenir satisfaction.  Exigeons des moyens humains dans les CDAS à la hauteur des besoins en aide
sociale ! Dénonçons l'intensification du travail et les atteintes sur la santé ! Exigeons le traitement
respectueux des contractuel·les ! Défendons les missions de service public d'aide, d'accompagnement
et d'accueil en concordance avec le sens du travail social et l’éthique professionnelle.

SSUUDD aaggiitt aavveecc vvoouuss eett ppoouurr vvoouuss ::

Toutes et tous en grève le 23 janvier 2018 !
Rendez-vous à 11h au Ponant (Pacé) pour porter nos revendication sous forme de cartes de voeux à l'occasion de la
cérémonie des voeux du Président au personnel

Rencontre avec les élues en charge du personnel et des politiques de l'enfances, des solidarités et de
l'insertion. Par courrier du 22 décembre, SUD a sollicité une rencontre pour exposer l'état des lieux et ses
revendications, accompagné d'une délégation de professionnel·les de CDAS.

Gardons le CAP (Courant Alternatif de Pensée !)
Le projet CDAS de Demain se met en place, sans validation par les agent·es qui doivent pourtant le faire vivre. Face à
des projets prétendument modernes parce que rationnellement organisés et imposés par le haut (au nom de
restrictions financières), plus que jamais, exerçons notre droit d'inventaire et notre esprit critique. Rencontrons-nous,
sur votre droit à information syndicale (HMI) :

- Vendredi 2 février de 14h à 16h: salle de réunion du CDAS de Guichen

- Vendredi 9 février de 14h à 16h: salle de réunion 7 rue de la Tannerie à Dol de Bretagne

- Vendredi 23 février de 14h à 16h: salle de réunion du CDAS de Fougères

- Vendredi 16 mars de 14h à 16h: Maison des Sports (salle 4) à Rennes

SUD à vos côtés !
Sollicitez-nous pour organiser des temps de rencontre : 02.99.02.39.82
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Si des postes ont été crées ou pérennisés en lien
avec le projet CDAS de Demain, SUD demande
prioritairement l'octroi de postes pour les besoins en
lien avec les missions à rendre auprès du public.

De plus, au Département 35, le nombre d'heures
écrêtées* équivaut à 60 ETP par an, sans compter
les temps de pause méridienne non pris et le travail
réalisé sur le temps personnel. Ces ETP sont
économisés sur le dos des agent·es et aux dépends
des usagers. SUD les assimile à des emplois
dissimulés. Il est temps qu'ils soient dénoncés et
surtout pris en compte !
*heures effectuées et perdues au-delà des (déjà) 4h de crédit
mensuel

temps de travail

L'enveloppe budgétaire de 10,8 millions d'euros

est reconduite en 2018, équivalent à 300 ETP,

mais avec mise en place d'outils de régulation :

- régulation mensuelle de la consommation

- remplacements au cas par cas, en tenant

compte de référentiel, de la charge du service,

de la nature de l'absence... Ils seraient "facilités"

pour les agents du secteur social "en lien direct

avec les usagers"

- les contractuel·les se verront proposer des

contrats à 35h, recruté·es sur la même quotité

que l'agent·e absent·e, voire en deça, et pourront

être mutualisé·es sur plusieurs remplacements.

SUD demande un engagement volontaire de

créations de poste pour enrayer les

problématiques de santé au travail, plutôt que

d'augmenter constamment l'enveloppe renforts-

remplacements.

SUD dénonce les remplacements au coup par

coup. Le flou sur la poursuite de contrat

complexifie le travail pour les professionnel·les,

les équipes et les usagers. SUD refuse ces outils

de régulation qui vont accentuer la précarisation

des contractuel·les, déjà malmené·es.

remplacements - renforts
La référence aux valeurs du travail social est plusque jamais nécessaire pour résister. MichelChauvière (L'intelligence sociale en danger) alerte:
"Les représentations qui nous arraisonnent serventd'abord aux gouvernants, convaincus du déclin del'Etat-providence et de la victoire dunéolibéralisme, à justifier leurs solutions d'après.Selon la doxa de l'homo economicus, il est plusque temps de liquéfier le social réalisé, cettesource de dépenses largement inutiles, contre-productives et dépassant nos possibilitéséconomiques du moment. En attendant d'yparvenir, les mêmes prônent de plus en plusouvertement la nécessité de réguler (c'est à dire derevoir à la baisse) tout ce que ce social réalisé avaitde "solide", permettant une effectivité réelle auservice des concitoyens. (...) Nous sommesaujourd'hui au coeur de cette bataille entremodèles économiques et modèles de philosophiepolitiques, qui, pour autant, n'est certainementpas définitivement perdue. Au regard du longterme, rien n'est jamais inéluctable."

"Il s'agirait d'offrir un meilleur management dusystème, pour mieux le protéger ou encoreaméliorer sa qualité finale, pour l'usager... Maisplus personne ne croit en cette fable ! (...) L'actionsociale est devenue de plus en plus gestionnaire etprocédurales. Le nouveau management publics'impose dans le quotidien des professionnelscomme seul moteur de l'entreprise collective. Ilinonde le social réalisé de normes d'efficacité,d'efficience, de performance, de qualité (...). Restedonc à essayer de comprendre ce qui se passe,comment tous ces évènements font système,comment nous les avons laissés mettre endanger l'intelligence du social, et à explorerquelques voies pour y résister."

résistons !


